Le grand départ du Bouddha Sakyamuni
Le Bouddha Sakyamuni lui-même était, dans sa jeunesse, un prince destiné à la royauté ; il avait été prédit qu’il serait bouddha ou monarque universel. Son père, qui le tenait en grande estime, était très attaché à lui et souhaitait qu’il devienne ce grand roi. Le futur Bouddha perçut néanmoins la souffrance des êtres, la réalité des souffrances vécues : de la naissance, de la maladie, de la vieillesse et de la mort. Il comprit que la royauté et le pouvoir qui lui est attaché n’étaient pas ce qui convenait le mieux pour aider véritablement les êtres. Il décida donc de ne pas suivre cette carrière royale et de se consacrer à la vie spirituelle. Son père, ayant eu écho des intentions du jeune Siddhârta, tenta de l’empêcher de quitter le palais ; il le fit garder. En dépit de cela, le futur Bouddha, aidé par des êtres divins, s’enfuit une nuit avec son cheval et son écuyer. Puis, ayant ainsi réussi à quitter le palais, il abandonna ses parures royales, se coupa les cheveux, devint un ascète et se consacra entièrement à la pratique.
Grâce à son renoncement, il devint finalement le parfait Bouddha et il acquit la capacité d’aider les vivants sans nombre. 

Il enseigna :

· Cent naissances comme monarque universel

· Sont bien peu de choses, comparées

· À une seule vie véritablement engagée dans le dharma.
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